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La fin comme « intention de l’agent ».  
Jean Duns Scot et les multiples sens de la cause 

 
Résumé 
Entre la causalité et la volonté, faut-il choisir ? Le présent article s’attache 
au patient travail effectué par le théologien franciscain Jean Duns Scot 
(m. 1308) sur les sens de la causalité pour établir l’idée d’une volonté libre, 
capable de s’auto-déterminer. La causalité ne concerne dès lors pas seule-
ment les étants du monde, mais investit la vie de l’esprit. Une telle prise en 
considération de la causalité ne doit toutefois pas la réduire à l’efficience. 
Bien plutôt, Duns Scot, dans un sillage avicennien, déjà suivi par les maîtres 
oxoniens du milieu du siècle, retravaille la causalité finale héritée d’Aristote 
pour la concevoir comme « intention de l’agent ». Scot découvre alors la cau-
salité « agente » comme propre à la volonté en tant qu’elle se rapporte libre-
ment à une fin, sans être aucunement nécessitée par son objet. 
 
 
Abstract 
Do we have to choose between causality and the will? This paper looks at the 
patient work done by the Franciscan theologian John Duns Scotus (d. 1308) 
on the meanings of causality in order to establish the idea of a free will, 
capable of self-determination. Causality therefore concerns not only the 
world's elements, but also the life of the mind. Such a consideration of 
causality should not, however, reduce it to efficiency. On the contrary, Duns 
Scotus, following in the footsteps of Avicenna and the Oxonian masters of 
the middle of the century, reworked the final causality inherited from 
Aristotle, conceiving it as the “intention of the agent”. Scotus then discovers 
“agent” causality as proper to the will insofar as it relates freely to an end, 
without being in any way necessitated by its object . 


